
NATATION :
NATIONAL OPEN

Une clôture
en apothéose

Les Championnats d’Algérie de nata-
tion ont pris fin en apothéose avec un
record d’Algérie réalisé par Imad Tchouar
au 800 m NL en 8’19 19. L’ancien record
était détenu par le même nageur avec un
temps de 8’20’’36. Ce National Open a
permis également à d’autres athlètes de
s’i l lustrer en réussissant plusieurs
meilleures performances. 

Celles-ci sont notamment l’apanage
des nageurs et nageuses du GSP, section
qui s’est taillé la part du lion durant cette
manifestation devant les équipes d’El-
Hamri et de Dély-Ibrahim.

Au classement général par points et
par médailles, c’est le GSP filles et gar-
çons qui a remporté la mise après avoir
remporté tous les trophées en minimes,
cadettes filles et juniors et séniors gar-
çons. 

En individuel, le classement des
meilleurs athlètes a consacré Majda
Chébaraka qui a remporté 8 médailles d’or
chez les minimes et 9 médailles d’or en
séniors. Fort justement, elle fut sacrée
meilleure nageuse du championnat, alors
que Nefsi Abdelghani en séniors s’est per-
mis le luxe de prendre la première place
des concours masculins avec sept
médailles en vermeil. 

Exhibition de plongeon
et de natation 
synchronisée

Le clou de cette soirée qui a réuni
plus de trois cents athlètes (filles et
garçons et toutes disciplines confon-
dues), fut l’exhibition en natation syn-
chronisée et de plongeon, où des
jeunes filles et garçons ont réussi à
injecter de l’ambiance dans une piscine
rehaussée par la présence de connais-
seurs.

NATATION
EN EAU LIBRE
Tchouar et Nefsi 

remportent les 5 km 
à Boukerdane

Au lendemain de la clôture des
Championnats d'Algérie de natation au
complexe Mohamed-Boudiaf, la
Fédération algérienne de natation a
déplacé le spectacle au barrage de
Boukerdane de Tipasa où fut organisée
la dernière épreuve du National Open,
à savoir les deux courses de 5 km
(filles et garçons) remportées par le
nageur du RT Aïn-El-Turck, Imad
Tchouar, alors que la représentante du
GSP, Rania Nefsi, a remporté le titre
féminin.

WATER POLO
L’USMA remporte 

la Coupe d’Algérie
des -19

En marge du Championnat d’Algérie
de natation, se sont déroulées les
demi-finales et finale de water-polo.
Dans cette compétition, plusieurs clubs
sont venus apporter de l’ambiance
dans une discipline où le suspense est
de mise. Cependant, ce sont les deux
meilleures équipes, à savoir le WR
Sétif et l’USM Alger, qui sont parve-
nues en finale au cours de laquelle il a
fallu la séance des tirs au but pour
départager les deux formations. L’US-
MA ne s’étant imposée qu’avec un seul
malheureux but en faveur.

Sujet au centre de toutes les
discussions. Le football, qu’on le
veuille ou non, constitue de nos
jours un véritable pôle d’attrac-
tion. On y va sans rechigner,
sans même se poser des ques-
tions, en dépit des risques qui
nous guettent après chaque ren-
contre. La foule y est importante
en nombre et ceux qui la compo-
sent essentiellement jeunes ne
sont pas forcément empreints de
pacifisme. Elle est là à  se
décomposer en courants enne-
mis les uns contre les autres.
Parce que les uns déçus par le
rendement de leur équipe  s’en
prennent aux autres triompha-
teurs du jour.

Dans un stade, il y a autant
de personnes que d’intentions et
arriver à tout contenir n’est pas
chose facile certes mais que fait-
on depuis qu’on en parle pour y
mettre fin ou tout au moins pour
y mettre des balises sécuri-
santes ?

La fédération fait-elle de
belles choses, ceux qu’on a dési-
gnés pour prendre en charge les
destinées de cette institution
sont-ils à la hauteur ? Qu’en est-
il de leur parcours après tant de
mandats passés à la tête de
cette institution ?

Autant d’interrogations qui
nous taraudent l’esprit sans
qu’on parvienne à entrevoir la
moindre lueur. Ce silence qu’on
a tendance à observer est-il justi-
fié ou doit-on laisser les choses
se faire d’elles-mêmes ?

La fédération dans sa derniè-
re sortie nous apprend qu’elle a
décidé de mettre fin aux trans-
ferts de joueurs étrangers.
Pourquoi une telle mesure et
que cache-t-elle ?

Pourquoi la fédération décide
d’interdire aux autres ce qu’elle a
toujours souhaité pour elle-
même ?

Nos formations à travers un
tel apport (renforcement) visent à
obtenir ce que la fédération
s’emploie à réaliser depuis tou-
jours. C’est-à-dire de meilleurs
résultats qu’elle est sûre de n’ob-
tenir qu’en faisant appel à des
joueurs opérant dans des cham-
pionnats européens. Quel para-
doxe ?

L’équipe nationale, parlons-
en, composée essentiellement

de joueurs issus de champion-
nats étrangers payés eux aussi
en devises. Faut-il parler de crise
(effondrement du prix du baril du
pétrole) ? Si on évoque cette rai-
son pour les uns et que pour les
autres on n’en fait pas usage
quel raisonnement faut-il retenir
?

Doit-on continuer à procéder
avec hésitation ? Ceux qu’on a
préférés à d’autres pour redres-
ser la situation ne semblent pas
avoir trouvé la formule pour his-
ser le football à la hauteur des
moyens qui lui sont consacrés
pour le mettre aussi à l’abri d’une
mésaventure supplémentaire. Si
problèmes il y a, ils doivent
impérativement être montrés et
débattus. Aujourd’hui, la situation
est telle qu’elle ne peut susciter
de l’optimisme. Dès lors qu’on a
tendance à relever un flottement
au niveau de l’exécution. Depuis
quelque temps, on a décidé bien
des choses mais on a montré
peu d’enthousiasme à les mettre
en application. Des sommes
colossales sont chaque année
mises au service du football. Des
techniciens bardés de diplômes
riches en enseignement prési-
dent à sa destinée. Que faut-il
donc de plus pour espérer un
renouveau enchanteur ?

Pourquoi avons-nous échoué
là où presque tout le monde a
réussi ? Pourquoi tant de
déploiement de moyens pour
qu’à la fin, on accouche d’un
championnat de piètre qualité et
d’une équipe nationale peu
convaincante. Entre le manque
de professionnalisme des uns et
la cupidité des autres, c’est tout
notre football et l’amateur en
quête de spectacle de qualité qui
en pâtissent. Des techniciens de
haut rang engagés à coups de
millions pour mieux faire obser-
vent un football rendu moribond
incapable de se frayer un che-
min dans ses propres bases. Le
football algérien doit se mettre
impérativement au sérieux pour
conquérir d’autres espaces parti-
culièrement africains.

En venir à être heureux pour
un classement Fifa ne peut pas
être le but recherché pour une
équipe qui ambitionne d’aller le
plus loin possible. Un classe-
ment Fifa n’est pas une fin en
soi. On ne doit pas encourager
une situation qui n’engendre que

des échecs. Le réalisme impose
de s’en  débarrasser. 

La formation, on en parle
beaucoup. On ne se lasse pas
de vanter ses bienfaits et on est
nombreux à reconnaître qu’elle
reste et restera la clé de la réus-
site. Mais que fait-on pour qu’elle
ait véritablement des assises
solides et sûres ?

Combien sont-ils à vouloir
réellement et sincèrement s’en-
gager dans cette voie, existe-t-il
une règle bien établie dans nos
clubs sportifs, cette méthode
entre-t-elle dans leurs mœurs ?
Autant de questions dont les
réponses s’avéreront à coup sûr
très utiles. Quelques clubs ont
certes tendance à vouloir tra-
vailler dans ce sens mais tout
porte à croire qu’ils s’y attachent
parce que leur trésorerie souvent
peu conséquente les y oblige. La
formation à grande échelle
n’existe donc pas et à petite
échelle elle reste une alternative
qu’on exploite conjoncturelle-
ment pour pallier un déficit. Peut-
on véritablement parler de for-
mation dans ces conditions ?

On sait qu’on en fait peu pour
aider les jeunes à s’épanouir, il
est remarqué une nonchalance
dans la manière dont les choses
sont organisées. La légèreté
avec laquelle on procède a fini
par s’imposer aidée en cela par
un comportement peu accommo-
dant et souvent indifférent.

Tout est ignoré ou presque :
les jeunes auxquels on accorde
peu d’importance, le joueur local
qu’on a tendance à diminuer
pour justifier son exclusion des
grandes circonstances de l’ar-

gent et beaucoup pour des
objectifs qu’on a peu de chance
d’atteindre parce que mal définis.
Où est donc cette déontologie
qui doit inciter à faire abstraction
de toutes les considérations
autres que sportives celle qui
doit susciter un environnement
où la raison prendra toutes ses
lettres de noblesse. Etre enca-
dreur, grand responsable revêt
un caractère particulier. Cela
suppose être à la hauteur de la
confiance placée en soi.
Encourager une situation au
détriment d’une autre, plus
concluante, est contraire à l’es-
prit sportif. Doit-on continuer à
s’autoriser ce genre de compor-
tement sans courir le risque
d’être à la limite rappelé à l’ordre
? Quel remède devrait-on pres-
crire pour mettre fin à ces
méthodes peu reluisantes de tra-
vail ? Tous s’accordent à recon-
naître les méfaits qui rongent
l’éthique sportive. On en parle
partout. Ces cris ne suffisent-ils
pas à éveiller les consciences ?
Ne peuvent-ils pas suffire pour
inciter tout le monde du football à
réagir pour construire et bien
construire une fois pour toutes ?

A. Z.

*Ancien sportif, ayant évo-
lué au NAHD puis à l’ex-
USMMC durant les années
1970, Abderrahmane Zerouati
a été international junior au
sein de l’EN ayant pris part au
tournoi de Bruxelles en 1972.
Il a été, par ailleurs, ancien
rédacteur sportif au quotidien
El Moudjahid entre 1980 et
1982.
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Football, une discipline
dans la tourmente
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L’EN «A» de football, l’arbre qui cache la forêt.

La 3e édition du Championnat du monde
de freestyle football, initialement prévue à
Alger du 6 au 8 août, a été reportée à la
prochaine rentrée sociale, a annoncé la
société Global Sport Marketing, organisatri-
ce de l'événement. Le Championnat du
monde de freestyle football 2015 était pro-
grammé sur l'esplanade de la Grande-
Poste à Alger, et devait mettre l'accent sur
l'innovation, l'échange et l'esprit d'équipe,
tout en offrant des shows spectaculaires et
exceptionnels. Mais «pour des raisons liées
à la logistique, cet événement, qui regroupe
les meilleurs spécialistes de la discipline, a
été renvoyé à une date ultérieure», ont indi-
qué les organisateurs, estimant que les
«conditions nécessaires pour proposer le

plus beau des spectacles aux Algériens,
digne d’un Championnat du monde de free-
style, ne sont pas réunies et n’ont fait que
renforcer notre décision de reporter l’événe-
ment», a ajouté le communiqué. 

Cette compétition internationale de sport
libre et de mouvement artistique s’est impo-
sée comme le rendez-vous incontournable
des fans de freestyle et des pratiquants de
cultures urbaines. Représenté par Wassim
Benslimane, trois fois vice-champion du
monde honoré par le Guinness Book des
records, et homologué par la Fédération
internationale de freestyle, le Championnat
du monde de freestyle football 2015 va
réunir plusieurs participants, venus des
quatre coins du globe, pour s'affronter sur

plusieurs disciplines, freestyle football, free-
style basket-ball ainsi que toutes formes
d'expression libre avec un ballon. Le ren-
dez-vous marquera, entre autres, la premiè-
re compétition internationale de freestyle en
2 contre 2, et la Wass Freestyle Cup. 

Le Championnat du monde de freestyle
football 2015 est un événement gratuit pour
favoriser à la fois l'adhésion des popula-
tions locales à la manifestation, attirer un
maximum de visiteurs et aussi démocratiser
la pratique des sports extrêmes, selon les
organisateurs. 

En plus de sa dimension sportive et fes-
tive, le Championnat du monde de freestyle
football défend «les valeurs sociales et soli-
daires».

CHAMPIONNAT DU MONDE DE FREESTYLE

La 3e édition reportée

CONTRIBUTION

Par Abderrahmane Zerouati*


